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La vocation 
              laïcale mariste

Dialogues et rencontres
Fiche 2

« Un frère s’approcha de moi et me demanda : Es-tu mariste toi aussi ? (Je pense 
qu’il voulait me demander si j’étais frère mariste). Je lui ai répondu : oui, je suis 
mariste. Cette expression jaillit du plus profond de mon âme et je me suis senti re-
connu en le lui disant de cette manière. » (Témoignage d´Espagne)

« Je peux écouter clairement cet appel dans ma vie, comme si cette vocation avait 
été pensée spécialement pour moi. Je parle d’un appel qui imprègne toute ma vie, 
une vocation qui m’aide à être davantage une personne, plus heureuse et plus ré-
alisée. C’est une vocation qui est pour moi un défi permanent et qui, chaque fois 
que je réponds par un “Oui”, me rend meilleur dans les diverses situations que ma 
condition de laïc m’invite à vivre. » (Témoignage du Brésil)

« Avec grande émotion, je peux dire que mon expérience de laïc mariste est un che-
min sans retour. » (Témoigne du Chili)

« Le style mariste n’est pas une expérience qui se vit à certains moments, ou en tel 
ou tel lieu, mais c’est quelque chose que l’on intériorise et que l’on vit continuelle-
ment, où que l’on soit, un véritable style de vie particulier. » (Témoignage d´Afrique du 
Sud)

« Du jour où j’ai connu Marcellin, j’ai grandi constamment, approfondissant la con-
naissance de moi-même et devenant capable de me sentir en communauté avec 
les maristes. Ce qui m’est arrivé de mieux, depuis j’ai connu les frères, c’est d’avoir 
réussi à voir ce que Dieu veut de moi et aussi ce qu’il veut des frères. Dieu m’a 
donné un lieu d’appartenance. » (Témoignage d'Australie)



Idées centrales
•	 Le monde a changé et l’Église découvre en ces temps nouveaux de nouvelles présences de Dieu. L’une d’elles 

est la redécouverte de la vocation laïcale dans la communauté chrétienne qui a donné pour fruit, parmi 
d’autres expériences, la réalité de laïcs qui se sentent appelés par Dieu à vivre des charismes nés dans la vie 
religieuse.

•	 Les laïcs qui sont en relation avec les frères se situent, à partir de leurs situations et choix personnels, de 
manières très différentes face au charisme mariste. Tous contribuent à démultiplier la tâche et la mission des 
frères, sans le besoin de se sentir « laïcs maristes ».

•	 Les laïcs maristes sont ces personnes qui sentent que Dieu les appelle à vivre le charisme de Champagnat 
dans un état de vie laïcale. C’est une « vocation » : réponse de la personne à l’expérience de Dieu dans sa 
propre vie, qui la situe dans « un lieu en ce monde ». Elle a conscience que Dieu la veut dans cette commu-
nauté ecclésiale, sous cette forme de vie, dans cette mission.

•	 Aussi bien, la vocation ne jaillit pas d’un moment d’empathie ou d’enthousiasme, mais d’un processus in-
térieur d’écoute accompagné, qui permet de distinguer, parmi beaucoup d’expériences et de situations, ce 
qui est fondamental pour elle, qui lui fait ressentir la paix de Dieu. C’est pourquoi, la vocation laïcale mariste 
requiert des processus, du temps et de la confrontation.

•	 Les vocations de frère et de laïc mariste sont complémentaires. Elles ne naissent pas pour que l’une remplace 
l’autre mais pour se soutenir mutuellement. Ensemble, nous découvrons comment vivre la suite de Jésus à 
la manière de Champagnat, et ensemble, nous nous soutenons dans notre dévouement à la mission, dans la 
spiritualité et dans notre vie en commun.
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Nous lisons le chapitre 1er sur « la vocation laïcale mariste ».

Laïcs maristes, nous sommes des chrétiens et des chrétiennes qui avons entendu dans nos vies l’appel de Dieu 
à vivre le charisme de Champagnat et nous y répondons à partir de notre état de vie laïcale.

•	 Telle est la définition du « laïc mariste ».
•	 Comment la ressens-tu ?
•	 Comment reçois-tu les témoignages donnés au début de cette fiche ?

« Marcellin est, pour les Maristes, leur inspiration dans la suite de Jésus. »

•	 Quels sont les traits de Marcellin qui t’aident à vivre la vie quotidienne et qui te font sentir que le chemin 
mariste en vaut la peine ?

« Trois dimensions d’une seule vie : mission, vie partagée et spiritualité. »

•	 Décris en deux ou trois phrases les sentiments ou les idées qui te viennent face à ces trois dimensions de la 
vie mariste.

« La vocation religieuse des frères a inspiré notre propre vocation laïcale. Pareillement l’exemple de bien des 
laïcs qui ont vécu et vivent le charisme mariste. »

•	 Quelles sont les personnes, frères ou laïcs, qui ont été pour toi un exemple de vie mariste ?
•	 Comment ont-elles influé sur toi ?	
•	 Qu’en as-tu appris ?

Nous nous interrogeons 
et nous partageons



Marcellin a donné aux maristes l’exemple de Marie de Nazareth comme modèle de vie. Le 
dernier Chapitre général nous a rappelé ce cadeau de Marcellin en nous proposant Marie 
à la Visitation comme image de notre chemin vers l’avenir. Nous pouvons lire, à tour de 
rôle, dans un climat de prière, ce texte de « Mission	Éducative	Mariste » qui nous aidera à 
prendre conscience de cette dimension mariale de notre vie.

• Comme Marie à l’Annonciation (Lc 1, 26-38), nous sommes ouverts à l’action de Dieu 
dans nos vies. Malgré nos doutes et nos peurs, nous acceptons son invitation de par-
ticiper au travail de proclamer la Bonne Nouvelle. En ce temps d’autosuffisance, nous 
faisons de la place à Dieu.

• Comme Marie à la Visitation (Lc 1, 39-45), après notre rencontre avec le Seigneur, 
nous sommes pleins de foi et d’espérance. Nous allons à la rencontre des jeunes, là où 
ils ont besoin de nous, leur offrant notre amitié. En ce temps d’individualisme, nous 
donnons aux autres la première place.

• Comme Marie du Magnificat (Lc 1, 46-55), nous louons le Seigneur pour le don de 
la vie. En ce temps de revendication des Droits Humains, nous nous plaçons du côté 
des petits.

• Comme Marie à Bethléem (Lc 2, 1-20), nous faisons naître Jésus dans le cœur des au-
tres. Pour cela, nous sommes disposés à travailler  dans les lieux les plus inhospitaliers. 
En ce temps de consumérisme, nous nous contentons de peu.

• Comme Marie à Nazareth (Lc 2, 39-52), nous sommes attentifs aux jeunes, nous les 
orientons et veillons sur eux, faisant grandir en eux la connaissance et l’amour de Dieu 
qui agit dans leur vie, avec le respect de tout ce qu’Il a créé. Comme Marie, nous les 
acceptons tels qu’ils sont, même quand nous ne comprenons pas complètement leurs 
attitudes. En ce temps de gratification personnelle, nous offrons généreusement notre 
amour.

• Comme Marie à Cana (Jn 2, 1-11), nous sommes sensibles aux besoins des autres. 
Nous invitons les jeunes à faire ce que Jésus veut que nous fassions. En ce temps où 
règne l’égocentrisme, nous avons le souci des autres.

• Comme Marie au Calvaire (Jn 19, 25-27), nous reconnaissons Jésus dans le visage 
de ceux qui souffrent, d’un cœur maternel nous souffrons avec eux, et nous avons foi 
en eux avec une passion de mère. En ce temps où l’espérance est en lutte contre la 
désespérance, nous restons présents auprès de ceux qui souffrent, ou qui meurent.

•  Comme Marie au Cénacle (Ac 1, 12 ; 2,4), nous bâtissons la communauté avec 
notre entourage. En ce temps de désorientation spirituelle, nous croyons en une Ég-
lise nouvelle, remplie de l’Esprit-Saint.

Ensemble,	nous	récitons	la	prière	que	Jésus	nous	a	enseignée	et	où	nous	nous	disons	
«	fils	du	même	Père	» :	Notre	Père…
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Marie de Nazareth modèle de vie


